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Le monde universitaire reste ancré à une approche très prudente de 

la réflexion sur l’accroissement de puissance. Ils n’en font pas un 

concept. 

L’histoire de l’humanité est marquée par la succession des empires qui 

ont dominé le monde. 

Les polémologues ont étudié les rapports de force à partir de la guerre 

militaire.  

Les historiens analysent les évènements liés aux conflits.  

Les politologues traitent les aspects idéologiques des conflits. 

Il manque à cette démarche de recherche universitaire une 

approche analytique de l’accroissement de puissance en 

temps de paix. C’est une des pistes suivies par la démarche 

d’intelligence économique, en particulier à l’Ecole de guerre 

économique, à l’Icomtec de Poitiers et à l’ESC Grenoble. 





L’accroissement de puissance est rarement revendiquée de manière 

agressive.  

Même les régimes totalitaires comme l’Allemagne nazie ou l’URSS ont 

toujours trouvé des prétextes pour masquer leur politique de conquête 

territoriale. 

Il en est de même pour les pays démocratiques.  

Exemple : la doctrine Monroe américaine est une dénonciation de la 

politique des empires européens sur le continent sud-américain. Mais elle 

est aussi le prétexte saisi par les Etats-Unis pour se construire une 

politique d’influence sur ce continent. 

Depuis la fin de la seconde guerre mondiale, les Etats-Unis 

revendiquent un leadership sur le monde (en tant que puissance 

utile aux autres nations) mais doivent trouver des excuses pour 

intervenir militairement (attentats du 11 septembre pour l’Afghanistan, armes de 

destruction massive pour l’Irak).  





Une politique d’accroissement de puissance s’appuie sur 

une culture offensive du renseignement (Allemagne, URSS au XXè 

siècle). 

Une culture offensive du renseignement permet de 

rattraper son retard  dans la construction d’une industrie (France du 

XVIIIè siècle,  Japon, Corée du Sud, Chine au XXè siècle). 

La pratique du renseignement économique offensif est 

révolutionnée par la société de l’information. La création 

du concept d’intelligence économique résulte du besoin de traiter 

stratégiquement la masse croissante d’informations ouvertes. Leur 

valeur est optimisée par les technologies de l’information et leur 

circulation en temps réel. 












